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Matthieu 22 

La parabole du grand repas de mariage 

 

1Jésus utilisa de nouveau des paraboles pour leur parler. Il leur dit : 2« Voici à 

quoi ressemble le royaume des cieux : Un roi organisa une fête pour le mariage 

de son fils. 3Il envoya ses serviteurs appeler les invités pour ce mariage, mais ils 

ne voulurent pas venir. 4Il envoya d'autres serviteurs avec cet ordre : “Dites aux 

invités : Mon repas est préparé maintenant, mes taureaux et mes bêtes grasses 

sont tués, tout est prêt. Venez au mariage !” 5Mais les invités ne s'en soucièrent 

pas et s'en allèrent à leurs affaires : l'un à son champ, l'autre à son commerce 

; 6les autres saisirent les serviteurs, les maltraitèrent et les tuèrent. 7Le roi se mit 

en colère : il envoya ses soldats tuer ces assassins et incendier leur ville. 8Puis il 

dit à ses serviteurs : “La fête de mariage est prête, mais ceux qui avaient été 

invités ne la méritaient pas. 9Allez donc dans les principales rues et invitez à la 

fête toutes les personnes que vous trouverez.” 10Les serviteurs s'en allèrent dans 

les rues et rassemblèrent tous ceux qu'ils trouvèrent, les mauvais comme les bons 

; et ainsi, la salle de mariage se remplit de monde pour le repas. 11Le roi entra 

pour voir les invités et il aperçut quelqu'un qui ne portait pas de vêtement de 

fête. 12Il lui demanda : “Mon ami, comment es-tu entré ici sans avoir un 

vêtement de fête ?” Mais l'homme ne répondit rien. 13Alors le roi dit aux 

serviteurs : “Liez-lui les pieds et les mains et jetez-le dans l'obscurité du dehors. 

C'est là qu'il pleurera et grincera des dents.” 14En effet, ajouta Jésus, beaucoup 

sont invités, mais peu sont admis. » 
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Chères sœurs, chers frères, 

 

Encore une question de repas me direz-vous !! oui, mais celui-ci est 

autrement important ! 

 

Le texte du grand repas de noces, dans l’évangile de Matthieu fait suite à 

2 paraboles traitant des serviteurs de Dieu.  

Elles sont racontées par Jésus dans le temple.  

Jésus s’adresse donc à des religieux. 

A la fin de la parabole des mauvais vignerons, les grands prêtres et les 

pharisiens ont compris que Jésus parlait d'eux.  

Et malgré leur colère grandissante, Jésus insiste avec cette allégorie : du 

grand repas de noces.  

 

Ce texte évoque un roi, ses invités, ses serviteurs, quelle belle 

métaphore !! 

 

J’évoquerai en 1er point, les invités et les invitations de Dieu 

En 2 eme point, les serviteurs de Dieu 

En 3 eme point, l’habit de fête 

 

 

Les invitations et les invités : 

L’invitation de Dieu est pour tout le monde. 

Les femmes et les hommes de la terre sont invités à un banquet 

éternel ! 
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Dieu a tout préparé pour nous :  Dans le texte il est question de taureau, 

de bêtes grasses, le Roi propose ce qu’il y a de meilleur. Tout est prêt. 

 

Ce banquet si riche, laisse supposer, que le Roi attend des personnes 

importantes à ses yeux 

 Et qu’il se réjouit à l’idée de les accueillir  

 

Or, on n’invite pas n'importe qui chez soi ! 

qui plus est, à un banquet de noces.  

 

C’est dire si nous sommes importants aux yeux de Dieu !  

 

Même les mauvais sont concernés, il est écrit : « les bons et les 

mauvais ».  

Cela peut nous paraitre incompréhensible,  

 

Mais, être disciple du Christ, c’est entendre, que tous les humains 

sont appelés par la bonne nouvelle ! 

Même ceux, dont nous pouvons penser, qu'ils ne sont pas 

concernés ! 
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Cette invitation que Dieu nous adresse, est un honneur, un incroyable 

cadeau : il nous offre, 

- Son pardon, 

- Son amour, 

- La vie éternelle. 

Ce cadeau, qui a eu son prix… Jésus est mort pour cela. 

Nous pouvons donc le recevoir gratuitement, dans la joie et avec 

reconnaissance ! 

 

Recevoir un cadeau avec joie et reconnaissance…ce n’est pas si simple ! 

 

De la part de qui ?  

Est-ce que je le mérite ?  

Quel genre de cadeau ?  

Quelle contrepartie ?  

Ce cadeau est trop beau !  

Ce cadeau est fou ! 

 

Les premières invitations du roi, suscitent, l’indifférence, le rejet, la 

défiance, la violence. 

 

Sans doute, Certains, certaines, ne se sentent pas dignes , ou ont été 

trop éprouvés, et devant leur propre incompréhension balaie d’un revers 

de main l’invitation. 

 

Mais il y a aussi le fait que 

Les humains, d’hier et d’aujourd’hui, ont souvent d’autres priorités que 

celles de leur vie spirituelle. 

Beaucoup ne s’en soucient pas, ne cherchent pas Dieu.  
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Ils sont trop occupés, ils servent et adorent des idoles : leur propre 

personne, l’argent, les biens matériels…  

 

 

Vaclav Havel, écrivain et homme politique tchèque disait :  

« l'élément tragique pour l'homme moderne, 

ce n'est pas qu'il ignore de plus en plus le sens de sa vie,  

mais que ça le dérange de moins en moins ».   

 

Or, Jésus insiste sur le fait que, mépriser les invitations de Dieu par 

manque de curiosité spirituelle, c’est de l’indignité ! 

 

Au Verset 7 il est écrit : « ceux qui étaient invités, ne méritaient pas 

la fête », ils n’en étaient pas dignes. 

 

 

Transition 

Devant les refus et le désintérêt, Dieu a besoin de son église, pour 

expliquer et relayer ses invitations. 

La tâche est énorme pour ses serviteurs ! 

 

 

 

 

 

Les serviteurs de Dieu, voici mon deuxième point 

En tant que chrétiennes, chrétiens, nous avons un rôle à jouer pour 

éveiller la curiosité spirituelle ;  
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Ne serait-ce que planter de petites graines, voir évangéliser pour les plus 

hardis. 

Mais, outre 

- de la disponibilité,  

- de l’énergie,  

- du courage que cela demande, 

-  

Nous, les serviteurs, avons besoin d’aide ;  

c’est à dire, d’une église et de fraternité pour  

- nous soutenir,  

- pour créer une émulation,  

- pour nous encourager mutuellement. 

Les disciples de Jésus, se connaissaient bien ! 

De même, nous aussi,  

- pour aller de l’avant,  

- pour que notre lumière intérieure se voit et agissent,  

nous avons besoin  

- de nos frères et de nos sœurs,  

- de partages,  

- d’échanges, 

- de rencontres. 

Quelle richesse et quelle joie que de se connaitre ! 

 

Dans l’église du Seigneur, chaque personne compte, chaque personne 

peut à sa mesure, grâce aux dons qu’elle à reçu, 

éveiller la curiosité spirituelle dans  

- son entourage   

- lors de ses activités,  

- dans sa ville.  
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C’est notre Job de chrétien, « s’aimer, aimer les autres, et annoncer 

Jésus et  la bonne nouvelle » ! 

 

 

 

Transition 

Comment honorer notre Roi ? 

C’est ce que le texte aborde au sujet de l’habit de fête, 

 c’est-à-dire de l’état d’esprit dans lequel chacune et chacun d’entre nous 

a répondu  « oui » à Dieu.  

 

c’est ce que j’aborderai en 3 eme point 

 

dans quel état d’esprit avons-nous, répondu ? avec ou sans habits de 

fête ? 

Au verset 10 il est écrit que la salle est pleine d'invités, et un individu est 

remarqué par le Roi :  cet individu n'a pas mis l'habit de fête !   

 

Le Roi est respectueux, il l’appelle « mon ami » et le questionne, lui parle  

Mais pas de réponse !  

Vous imaginez ? Le Roi vous parle et vous ne répondez pas !!! 

C’est un affront ! 

L’individu ne fait pas du tout honneur à son hôte, au contraire, il le 

dédaigne ! 

Cela me fait penser à certaines personnes qui acceptent une invitation ou 

de rendre un service, mais qui le font en râlant, en critiquant, avec 

duplicité de cœur, avec une certaine hypocrisie. Ce n’est pas digne !  

Il y a des personnes qui fonctionnent comme cela, si si, j’en connais !! 

mais je dirais aussi que, 
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Cette duplicité de cœur, ce nous concerne tous à un moment ou à un 

autre ! 

Alors, Qu’est ce que l’habit de fête ? 

c’est  

« être conscient que notre identité, vient du fait que nous sommes 

invités, de Dieu » 

Nous sommes Ses invités 

 

Et avec cette conscience d’être invité de Dieu, comment ne pas être en 

joie, reconnaissant ?  

Comment avoir un cœur double en répondant à une invitation de fête 

éternelles ? 

 

Mais nous sommes facilement prisonniers des situations auxquelles nous 

essayons de faire face, facilement prisonniers de nos pensées et 

émotions  

 

- la tristesse, la peur, la colère, peuvent m’empêcher de revêtir cet 

habit de fête ! 

 

- Peut-être, suis-je contrarié du fait que les « mauvais » soient aussi 

invités. Cela me parait injuste, je ne comprends pas ! 

 

- Peut-être que je doute, que ma foi vacille trop pour me réjouir 

vraiment ! 

Oui , il peut nous arriver de dire « oui » à Dieu avec un cœur double ! 
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Et présentement dans ces cas-là, lorsque je doute, lorsque je ne 

comprends pas, lorsque je suis perdu,  

Dieu m’aime, et m’appelle « mon ami », il m’adresse la parole et 

attend une réponse. 

Alors que puis je faire pour rester digne de l’amour de Dieu, malgré 

mon inconstance ? 

Quelle que soit notre état d’esprit, nous pouvons toujours  

honorer Dieu :  

- Je ne suis pas en joie,  

- je doute, 

- je ne suis pas d’accord, 

- je ne comprends pas… 

 

SOIT,   

je peux alors 

- lui parler,  

- me confier à lui,  

- le prier,  

- lui demander pardon de ne pas avoir la tenue de fête, 

 

Dieu attend cela de nous.  

L’état d’esprit dont nous avons besoin, c’est l’unicité de cœur. 

Répondre « oui » avec un cœur uni, entier 

 

C’est important car 

Répondre « oui » ne suffit pas, il faut l’habit de fête pour rester dans la 

salle du banquet de noces. 

Au verset 13, la personne qui n’a pas l‘habit de fête et ne répond pas,  

a « les mains et les pieds liés et  est chassé dans les ténèbres du 

dehors »  



10 
 

Jésus dit en effet que : « beaucoup sont appelés mais peu sont admis ». 

 

Être honnête avec Dieu, lui répondre et lui parler avec un cœur simple , 

me semble être une clé pour rester dans la salle du grand repas de 

noces 

 

Conclusion  

Dieu est bon, en effet 

Chaque jour est, l’opportunité de répondre avec dignité à Dieu, par la 

prière, en lui remettant notre cœur pour : 

 

- repenser notre vie à l’aune de sa Parole  

 

- Pour le servir, assumer et montrer notre foi ! 

 

Oui, dans l’unicité de notre cœur, 

Notre foi, notre espérance peuvent côtoyer les exigences et l’adversité de 

ce monde, 

Oui, notre foi et notre espérance peuvent guider et amener, des hommes 

et des femmes, à être heureux d’accepter notre Seigneur dans leur vie . 

 

Amen 


